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EN BREF
Conterie de Noël
MARTIGNY. - La conterie
de Noël aura lieu à la biblio-
thèque municipale de Marti-
gny le mercredi 15 décem-
bre aux horaires suivants: de
16 heures à 16 h 45 pour les
petits de 4 à 7 ans, de 17 à 18
heures pour les grands en-
fants et les adultes. Merci de
venir nombreux.

d'abord , le Conseil général
est convoqué pour ce mer-
credi 15 décembre à 19 heu-
res à la salle de gymnastique
de Charnot; à Martigny en-
suite, le législatif siégera
jeudi soir à 20 heures à l'hô-
tel de ville; à Bagnes enfin ,
les représentants du peuple
se retrouveront vendredi
soir à 20 heures au Hameau
de Verbier. A l'ordre du
jour, le budget 1994 retien-
dra pour l'essentiel l'atten-
tion des parlementaires.Heure musicale

MARTIGNY. - Le Conser-
vatoire cantonal de musique,
section de Martigny, propose
son heure musicale le mer-
credi 15 décembre à 18 h 30,
à la grande salle de l'hôtel
de ville. Piano, flûte à bec,
flûte traversière , violoncelle,
trombone, violon, percus-
sion, trompette, tuba, autant
d'instruments qui permet-
tront aux élèves de tourner
individuellement les pages
d'une audition essentielle-
ment classique. L'entrée est
évidemment libre.

Conseils
généraux
FULLY. - Semaine chargée
pour les parlements locaux
dans le giron octodurien et
l'Entremont. A Fully, tout

Cuisine d'hier en vitrine
Au Gourmet, la cuisine anti-
que se déguste des yeux,
grâce à de superbes vitrines
pleines de vestiges.

MARTIGNY. - Du côté du
restaurant Le Gourmet, le
passé culinaire d'Octodure re-
joint le présent, brillant. Tout
auréolés des dix-sept points et
des trois toques rouges que
nent de leur attribuer le
<Gault-Millau 94», Olivier et
André Vallotton ont en effet
choisi d'adresser un clin d'œil
à leurs ancêtres, cuisiniers du
1er siècle de notre ère. Avec
l'appui du musée cantonal,
arec l'aide éclairée du décora-
teur Jean-Claude Papilloud,
les maîtres queux du Pré-de-
Foire ont ainsi aménagé dans
leur restaurant une série de
vitrines remarquables qui ren-
ferment de véritables trésors
archéologiques, des assiettes,

f des plats, des récipients à
huile, des amphores et même
quelques statuettes, comme la
fameuse Vénus de Milo.

Entre la poire et le fromage
l'hôte du Gourmet a ainsi dé
sormais la possibilité de prati

Olivier et André Vallotton, les maîtres queux du Gourmet, devant
l'une des vitrines présentant les vestiges de la cuisine romaine, ni

quer l'histoire. Celle de la cui-
sine telle que la concevaient
et la vivaient les habitants
d'Octodurus. Aux côtés de
vestiges de vaisselle et d'élé-
ments de décoration, chaque
convive peut également dé-
couvrir quelques suggestions
de menu qui en disent long
sur le goût et les coutumes de
nos ancêtres. Ainsi ce menu
des années 100 de notre ère ri-
che «d'une laitue aplatie, d'un
poireau sectionné en tranches,
d'une menthe flotteuse, d'une
anguille sur un lit de rue».

Ces vitrines, remarquable-
ment conçues et hermétique-
ment fermées, abritent donc
d'authentiques joyaux ainsi
que quelques renseignements
non dénués d'intérêt , comme
certaines recettes, celle du
foie gras d'oie en particulier .
Entièrement financé par les
patrons du Gourmet, ce nou-
vel aménagement ajoute à la
qualité du décor fastueux de
la meilleure table de Marti-
gny. Il contribue aussi à as-
seoir un peu plus la renom-
mée de la cité octodurienne
en tant que ville soucieuse de
son passé. (pag)

Dynamique et innovateur
Ainsi qu'annoncé à tous les commerçants de Martigny en date
du 25 novembre et grâce à la collaboration de la Société des
arts et métiers et commerçants de Martigny, de la Société de dé-
veloppement et de l'Union des commerçants de l'avenue de la
pare, un projet d'UCOM est né au printemps 1993.
Les démarches se sont poursuivies et une séance constitutive
aura lieu

le 7 janvier 1994 à 19 h
à l'hôtel de ville à Martigny

_ _ _.

Nous tenons à rappeler les buts de ce nouvel organisme qui re-
groupera l'ensemble des commerces de Martigny:
~ garder et renforcer les liens avec la clientèle locale
- donner l'envie à la clientèle de transit de venir chez nous par

l'intermédiaire d'informations et d'animations dans des points
stratégiques.

Les initiateurs de cette nouvelle organisation n'ont cependant
Pas attendu que la société soit constituée pour lancer une pré-
fère action.
En effet , d'entente avec les responsables de la Société de pro-
motion des restoroutes valaisans, Martigny sera représente du
'3 au 19 décembre 1993 au Restoroute de Martigny. Une ani-
mation surprise est prévue pour les trois derniers jours. Tout
ceci , dans le but de mieux faire connaître Martigny aux person-nes de passage et leur donner l'envie de venir y faire une visite.

Les initiateurs

Visite
commentée
Mercredi à 20 heures aura
lieu la visite commentée
hebdomadaire de l'exposi-
tion Marie Laurencin, sous
la conduite de Mme Antoi-
nette de Wolff.

L'exposition regroupe
cent œuvres qui proviennent
du musée Marie-Laurencin
au Japon, et couvre une pé-
riode allant de 1904 à 1946,
pour la plupart des huiles
mais aussi des aquarelles et
des dessins réunis pour la
première fois en Europe.

L'exposition est ouverte
tous les jours de 10 à 12 heu-
res et de 13 h 30 à 18 heures,
jusqu 'au 6 mars 1994. (c)
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Les copains d'abord !
Bonnefoit peint les femmes chantées par Brassens. Naissance d'un coffret.
MARTIGNY. - Ils ont en
commun l'amour des femmes,
la tendresse et le talent. Geor-
ges Brassens et Alain Bon-
nefoit ne pouvaient que se
rencontrer et s'estimer. De
cette complicité vient de naî-
tre un ouvrage somptueux,
«Vénus callipyge». Douze ans
après la mort du poète de
Sète, Alain Bonnefoit et les
Editions Latour à Martigny
rendent ainsi un hommage
fastueux à l'un des plus
grands noms de la chanson
française. Au travers d'un cof-
fret superbe, riche des paroles
et musiques de treize œuvres
signées Brassens, ainsi que
d'une cinquantaine de litho-
graphies de Bonnefoit.

Bonnefoit
sous le charme
Confident de Georges Bras-
sens, Pierre Louki a apprécié,
savouré, admiré encore et tou-
jours l'écriture du père de
«L'Auvergnat». «Comme il sa-
vait rendre hommage aux da-
mes! Quelle immense ten-
dresse derrière le clin d'œil
gaillard. Et voilà que Bon-
nefoit embellit à son tour ces
femmes que Georges a chan-
tées.»

Prince du nu , Bonnefoit
s'impose avec ce nouveau cof-
fret comme «le peintre des
Vénus dont les hommes ont
envie et qui (au moins) leur
feront jouir les yeux». Qu'il
amplifie le volume ou sim-
plifie le trait, ce n'est pas «de
la coquine à viande exquise,
ce n'est pas de la fille pour
magazine égrillard» que Bon-

Alain Bonnefoit entoure de ses amis a l'occasion de la présentation du coffret «venus callipyge». nt

nefoit nous propose dans sa
«Vénus callipyge». Mais c'est
bien de la beauté faite chair.
Cette fois-ci peut-être plus en-
core qu'autrefois. Tant il est
vrai que l'art de Brassens a lit-
téralement subjugué Bon-
nefoit. «J'ai toujours ressenti
une certaine pudeur à aborder
l'artiste. Je vouais une vérita-
ble admiration à l'artiste.»

Le beau, le mieux
En écoutant notamment «Le
blason» ou «Amours d'antan»,
Alain Bonnefoit a signé quel-
ques-uns de ses nus les plus

suggestifs. Après avoir déjà il-
lustré des chansons de Gains-
bourg (en 1977), puis de
Pierre Perret , il a confirmé
son image de magicien si
chère à Pierre Louki. «Que les
poses soient provocantes, lan-
guissantes ou même candides,
on ne sort pas indemne de la
visite. Avec du beau, il fait du
mieux encore. On est troublé
et bien aise de l'être.»

En parcourant le volup-
tueux coffret que les Editions
Latour viennent de présenter
au grand public, on se dit en
effet que ces dames ont bien

de la chance d'être honorées
par deux pareils talents. Bon-
nefoit a mis ses traits de génie
au service des écrits bien sen-
tis d'un ami et d'un maître.
Cet ami l'avait d'ailleurs en-
couragé dans la voie du figu-
ratif , en lui offrant ces quatre
alexandrins. «Que jamais l'art
abstrait , qui sévit maintenant!
N'enlève à vos attraits ce vo-
lume étonnant. Au temps où
les faux-culs sont la majorité.
Gloire à celui qui dit toute la
vérité.»

Le coffret «Vénus callipyge»
est disponible auprès des
Editions Latour en plusieurs
versions et exemplaires, (pag)

Huit tambours de lumière
L'école professionnelle inaugure
une œuvre d'art d'Yves Tauvel.
MARTIGNY. - C'est demain
soir à 17 heures que sera inau-
gurée l'œuvre d'art d'Yves
Tauvel intitulée «Sans titre
1993», qui a été placée devant
l'école professionnelle de
Martigny. L'installation de
l'artiste valaisan consiste en la
pose de huit puits de lumière
dans l'espace d'entrée du cen-
tre. Yvan Tauvel s'est attaché
à conférer au lieu une dyna-
mique qui le rende «vivant». A
l'idée de décoration, il préfère
celle d'animation en créant un
rythme visuel avec le bâti-
ment.

L'artiste a choisi de cons-
truire son œuvre avec de la
brique de verre, parce qu'elle
figurait déjà dans l'architec-
ture et permettait «la création
d'atmosphères variant au
rythme des différents états de
lumière, artificielle aussi bien
que naturelle puisque l'instal-
lation est éclairée la nuit».
Mais l'installation ne manque
pas d'ambiguïté. Les puits de
lumière paraissent fragiles et
légers, ne laissant deviner leur
robustesse (chaque élément
pèse 800 kilos) qu 'au moment
où l'on s'en approche, (c/ric)

Une présence lumineuse et futuriste à l'école professionnelle de
Martigny. ni

Dans la vie politique active
Saxonins et nouveaux citoyens.
SAXON. - Le Conseil com-
munal de Saxon, avec en tête
son président Léo Farquet, a
reçu vendredi soir dernier les
nouveaux citoyens de la com-
mune. Ils étaient seulement
onze sur les 23 concernés (11
filles , 12 garçons) par cette pe-
tite volée de 1975. Le prési-

dent leur a souhaité la bienve-
nue dans la vie politique ac-
tive et s'est piqué d'un dis-
cours associant le civisme aux

Quelques-unes des filles de la classe 1975 de Saxon

droits de l'homme, dont, heu-
reux hasard , c'était la journée
internationale. Après la pro-
jection d'un film sur la fête de

1 abricot 1983, les jeunes ont
partagé une collation et ont
reçu un livre sur le casino de
Saxon. (rie)




